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Bolloré (Gwenn-Ael), présenté par MM. les Professeurs Yachon et Anthony. 

M. G. A. Bolloré, industriel à Quimper, est passionné par tout ce qui touche à 
la vie dans les océans. Il a réuni une grande collection d’animaux marins qui proviennent 
de ses propres récoltes ou lui ont été procurés par les pêcheurs. Cette collection comprend 
en particulier de très nombreux Crustacés formant un ensemble que pourraient envier 
beaucoup de musées nationaux. 

L’intérêt qu’il porte à la faune marine s’est concrétisé par la création près de Quim¬ 
per d’un remarquable musée océanographique, ouvert au public, où sont présentées 
ses collections et qui comporte également des laboratoires mis à la disposition des 
biologistes. Dans ce musée, s’est tenue l’an dernier une réunion du Groupe d’Études 
carcinologiques à laquelle participaient plusieurs membres du personnel du Muséum. 

M. Bolloré a également enrichi nos collections en nous offrant de très intéressants 
spécimens et sa nomination comme Correspondant apparaît comme tout à fait justi¬ 
fiée. 

Garzoni (Jean), présenté par M. le Professeur Yachon. 

Depuis 1964, M. Jean Garzoni collecte régulièrement les Arachnides et les Myria¬ 
podes dont il fait don au Laboratoire des Arthropodes. En 1964, il a parcouru le Sahara, 
le Tassili ; en 1965, le Maroc et le Sud algérien ; en 1966 et 1967, le Sud tunisien et les 
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Massifs sahariens ; en 1968, il projette de faire des chasses de Dakar à Agadir par les 
pistes mauritaniennes et de visiter le Tibesti et la Tripolitaine. 

Plusieurs centaines de Scorpions dont certains appartiennent à des espèces très 
rares, grâce à ses dons, font partie des collections nationales. De nationalité suisse, 
M. Garzoni possède à Lausanne, Buissonnet 75, un vivarium et ses expositions con¬ 
naissent un réel succès qu’apprécient les scientifiques et les pédagogues. C’est un natu¬ 
raliste fort connu des Musées suisses et un collecteur très adroit et très efficace tout 
autant pour les Arachnides que pour les Reptiles et les Rongeurs ; il rend service avec 
beaucoup de dévouement, de désintéressement et je serais heureux que le titre de 
Correspondant lui soit décerné. Nous lui exprimerions ainsi notre gratitude. 

Angelier (Eugène), présenté par M. le Professeur C. Delamarre Deboutte* 
ville. 

Le Professeur Angelier, est Professeur titulaire à la Faculté des Sciences de Tou¬ 
louse, et successeur de M. Albert Vandel. 

Au début de sa carrière, en tant que chercheur du Centre National de la Recherche 
Scientifique, il a été affecté au Laboratoire de Zoologie du Muséum National, sous la 
direction du Professeur Louis Fage. Il était donc organiquement rattaché au Muséum 
National d’Histoire Naturelle pendant plusieurs années. Au même moment, il fai¬ 
sait sa thèse au Laboratoire Arago à Banyuls-sur-Mer. Cette thèse était le premier 
travail français sur la faune interstitielle des sables submergés en eau douce. M. Ange¬ 
lier basait ses études principalement sur les Acariens. Il s’agit donc d’un écologiste 
et d’un acarologiste. 

Sur le plan écologique, les recherches de M. Angelier s’insèrent dans l’ensemble 
relativement vaste maintenant des recherches françaises sur la biologie des eaux inter¬ 
stitielles marines ou continentales. Il fut l’un des pionniers de ces recherches. 

Professeur à la Faculté des Sciences de Toulouse, M. Angelier fait beaucoup pour 
le développement des recherches souterraines, en liaison très étroite avec Moulis et 
avec la Chaire d’Écologie générale du Muséum National à Brunoy. 

Enfin, Directeur du Laboratoire d’Oredon et Directeur de la Réserve de Néouvicllc, 
M. Angelier, en tant que responsable scientifique, a orienté le développement des 
recherches écologiques en haute montagne et a œuvré pour la conservation de la nature, 
bien avant la création récente du Parc National des Pyrénées occidentales. 

Indépendamment du fait que M. Angelier a toujours travaillé en liaison très étroite 
avec le Muséum National, son orientation scientifique s’inscrit exactement dans la 
tradition de notre Maison. Il nous a fourni des collaborateurs parmi les meilleurs et 
il a participé régulièrement à nos entreprises sur le terrain. C’est pourquoi j’aimerais 
que le Professeur Angelier soit nommé officiellement Correspondant du Muséum. 


Louis (Pierre), présenté par M. le Professeur J.-P. Lehman. 

M. Pierre Louis a, par ses fouilles dans la région de Reims, enrichi considérablement 
les collections de fossiles du Tertiaire champenois, aussi bien Invertébrés que Verté¬ 
brés. Ces échantillons dont beaucoup sont uniques au monde ont toujours été mis 
par M. Louis à la disposition des chercheurs ; il a de plus fait don au Muséum de nom¬ 
breux spécimens, types de nouveaux genres et de nouvelles espèces. Il travaille en 
association étroite avec un chercheur de l’Institut de Paléontologie du Muséum, 
M. Donald Russell, Chargé de recherches au C.N.R.S., et M. Thaler, Maître de Confé¬ 
rences de paléontologie à l’Université de Montpellier. 

M. Louis a découvert dans la région rémoise plusieurs nouveaux gisements de Mam¬ 
mifères fossiles. Auteur d’une douzaine d’articles scientifiques parus depuis 1958, 
il est membre de la Société Géologique de France et de la « Society of Vertebrate Paleon- 
tologv ». Il a participé en 1966 à la mission paléontologique du Laboratoire Assoeié 
n° 12 du C.N.R.S. au Niger. En raison de son zèle, de son efficacité, de sa compétence 



